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PROJET  DE  RÉSOLUTION 

PRÉSENTÉS 

Par  DUBOIS  ( des  Vofges  ) 

AU  NOM  DUNE  COMMISSION  SPÉCIALE, 

Sur  les  opérations  de  VaJJemblêe  électorale  du  dépap 
temtnt  du  Goio, 

i //K  if  ...  îif  \ ! ' •, ' \ L 

Séance  du  7 Prairial  , an  Y. 


Citoyens  Représentans, 

La  comm'ffion  dont  je  fuis  l’organe  vous  avoir  pfopoféj 
dans  la  féance  du  premier  de  ce  mois  , d’approuver  les  opéra-* 
rions  de  l’aflemblée  éle&orale  du  Golo  ; mais  , fur  1 obfervadoa 
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qu’il  exiftok  des  réclamations,  vous  arrêtâtes  que  nous  vous 
ferions  un  fécond  rapport.  Depuis,  Ion  nous  a remis  des 
pièces.  Le  miniftre  de  l’intérieur  nous  en  a auffi  fait  parvenir* 

Nous  avons  relu  attentivement  le  procès- vetbal  des  opé- 
rations de  l’afTemblée  éleéloraie  du  Golo  : elles  nous  ont 
paru,  comme  à la  première  le&ure,  très  régulières  , con- 
formes à la  conftitution  8c  aux  règles  expliquées  dans  l’inf- 
cruétion  du  5 ventofe. 

Nous  avons  enfuite  porté  notre  attention  fur  les  nou- 
velles pièces  qui  nous  ont  été  remifes.  Je  vais  préfenter  au 
Confeil,  au  nom  de  la  commifîron,  le  réfultat  de  leur 
examen. 

Les  obje&ions  que  les  réclamans  font  découler  de  ces 
pièces  contre  les  opérations  ékéforales  du  Golo  font  i°.  que 
lur  un  mefiage  du  Oiredoire  exéciuir , il  exifte  une  com- 
miflion  pour  examiner,  vu  la  poiiticn  de  la  Corfe,  quel 
eft  le  mode  le  plus  convenable  pour  la  convocation  des 
afiembîéeS  primaires  8c  électorales;  d’où  Ion  conclut  qu’elles 
n’ont  pu  être  légales  : 2°.  que  l’aflemblée  électorale  du 
Golo  a ufurpé  les  droits  du  Corps  légiilatif , tn  pronon- 
çant fur  la  validité  des  opérations  des  aûtmbiëes  primaires: 
3°.  que,  lors  du  fcrutln,  on  a dépofe  les  billets  ouverts, 
tandis  que  la  loi  prelcrivoic  de  les  dépofcr  fermés.  8c  qu’il 
y avoit  aufïi , non  loin  du  bureau  , un  dépôt  de  billets  qui 
fe  diftribuoient  aux  éleéleurs  : que  le  Diredoire  exécutif 

a amniftié  les  Corfe  s ; que  fon  arrêté  eft  inconftkutionnel , 
8c  qu’il  doit  au  moins  être  confirmé  par  le  Corps  légiilatif  : 
S ®.  que  l’on  a trouvé  dans  les  pièces  la  preuve  de  la  dé- 
portation arbitraire  de  plufîeurs  citoyens,  en  vue  des  élec- 
tions. 

Telles  font  les  obie&ions  qu’on  oppofe  ; elles  ont  été 
xüfcutées  par  la  corn  mi  (lion.  Elle  a pen  fa  que  les  trois 
premières  étaient  fans  fondement,  8c  que  les  deux  autres 
n’avoienc  aucun  rapport  aux  opérations  éleétorales  du  Golo. 
yoici  nos  motifs  : 

La  Corfe  avoit  été  envahie  par  les  Anglais  ; elle  venoit 
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de  leur  être  reprife  8c  d'être  rendue  à la  République  fratt-* 
çaife.  Les  Anglais  pouvoienc  encore  y avoir  des  pamfans.  La 
mife  en  adivité  de  la  conftitution  dans  ce  pays,  opérée 
brufquement  8c  fans  précautions  , paroiffoit  dangeretife. 
Cette  confédération  détermina  le  Diredoire  à faire  fon  mef- 
fage , 8c  le  Confeil  des  Cinq*  Cents  à nommer  une  coin- 
million  : mais  , fur  de  nouvelles  obfervacions  d’un  de  nos 
collègues  , le  Confeil  nomma  une  fécondé  commiffion  fur 
le  même  objet  dans  la  féance  du  27  nivofe. 

Sur  la  proportion  de  cette  commiffion  , le  Confeil  des 
Cinq  - Cents  prit,  le  5 pluviale  dernier,  l’arrêté  fui  van  t : 
« Le  Confeil  des  Cinq  - Cents,  fur  le  rapport  de  fa  com- 
» million  fpéciale  , arrête  qu’il  fera  fait  au  Diredoire 
>9  exécutif  un  meffiage  pour  l’inviter  à faire  pafter  dans  les 
» départemens  de  Golo  8c  Liamone  ( en  Corfe  ) le  plus 
**  promptement  poffible  , fi  fait  nefl  encore  la  conflitutioa 
» 8c  autres  lois  relatives  à fon  acceptation , ainfi  qu’à  fou 
» erganifation  8c  aux  amniftiési  à y faire  faire  les  difpofi- 
» rions1  nécefTaires  pour  la  tenue  des  allemblées  primaires 
» au  premier  germinal  prochain  dans  ces  deux  départemens , 
» 8c  à prendre  en  conlidération  la  proportion  relative  aux 
» forces  8c  aux  moyens  propres  au  maintien  de  l’ordre  pu- 

blic  ôc  à la  défenfe  du  pays  ». 

La  conftitution  , les  lois  relatives  à fon  acceptation,  à fon 
organifation  8c  aux  amniftiés  , ont  donc  été  légalement 
envoyées  tk  publiées  en  Corfe. 

Le  18  ventôfe  dernier  , radminiftration  centrale  du 
Golodivifa  auffi  fon  arrondifïement  en  alïemblées  primaires  , 
conformément  à la  loi  du  19  vendémiaire  an  4>  de  à l’ar- 
ticle 19  c!e  la  conftitution,  Ainli  tout  fut  régulièrement 
préparé  pour  la  tenue  des  allemblées  primaires  : elles  ont 
donc  pu  8t  dû  avoir  lieu. 

Mais  les  opérations  de  FafTembîée  éle&oraîe  du  Golo 
font-elles  valables  ? Je  paiîè  à cette  queftion  qui  forme  le 
premier  8c  fécond  objet  de  la  réclamation. 

L’affiembîée  éiedorale  du  Golo  a,  dit-on  , ufurpé  les 
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droits  du  Corps  légjflatif  , en  prononçant  fur  la  validité 
des  opérations  des  affemblées  primaires.  Il  eft  néceffaire 
d’expofer  les  faits  fur  lefquels  1’objeCtion  porte.  Pour  en 
donner  une  CGnnoiflance  entière  à fafTemblée , je  vais  lire 
la  réclamation  relative  à l’exclufion  de  vingt- deux  électeurs, 
Sc  la  partie  du  procès  * verbal  de  faffemblée  électorale  con- 
cernant le  même  objet  (1). 

Àinli , d’après  le  procès-verbal  de  TafFemblée  électorale 
du  Golo , fx  a tremblées  primaires  fe  font  divifées  : il  paroi: 
même  que  dans  quelques-unes  il  y a eu  des  excès  commis. 
Il  eft  vrai  que , fuivant  le  contmiffaire  du  Directoire  exécu- 
tif, les  fx  affemblées  primaires  n’ont  pas  toutes  fait  des 
doubles  éleSiofts;  mais  votre  commiflion  a cru  qu’on  devoir 
ajouter  plus  de  confance  au  témoignage  de  FafTemblée 
électorale  : or , il  eft  évident  que  les  éledeurs  de  ces  dou- 
bles alfemblées  ne  pouvoient  être  admis  à voter  qu’au 
nombre  déterminé  par  l’article  33  de  la  conftirution.  Le 
corps  électoral  du  Golo  a prononcé  fur  leur  titre  ; il  a reconnu 
les  électeurs  qu’il  a jugés  légalement  élus  j il  a exclu  les  autres, 
La-t-il  pu  ? On  lui  conteft e ce  droit  ; mais  nous  avons  penfé 
que  FinftruCtion  do  5 ventbfe  en  avoir  invelti  les  afiem- 
blées  électorales  : elle  porte,  en  effet,  au  § 3,  que  , «c  dans 
« les  a Semblées  électorales,  il  doit  fe  faire  une  vérification 
s?  de  pouvoirs  ».  Or,  qu’eft-ce  qu’une  vérification  de  pou- 
voirs ? c’eft  inconreftablement  le  droit  de  vérifier  le  titre 
de  tous  ceux  qui  fe  préfentent  comme  électeurs,  d’admettre 
ceux  dont  le  titre  eit  valable,  & d’exclure  ceux  dont  le  titre 
eft  vicieux.  Ce  droit  provifoire  d’exclufion,  fatif  le  recours 
au  tribunal  civil  du  département,  eft  expreffément  attribué 
aux  aflemblées  électorales  par  la  dernière  partie  du  même  § 
de  1 inftruCtion  du  5 ventbfe  : elle  eft  conçue  en  ces  termes: 
« Tout  individu  exclu  par  une  affembîée  primaire , commu- 
«>  naîe  ou  électorale  y doit  fe  retirer  de  cette  affembîée , fauf  le 


{ i ) Ges  pièces  font  imprimées  à h fuite  du  rapport* 
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* recours  au  tribunal  civil  du  département  j conformément  à 
sj  r article  22  de  la  con(iitution  ». 

Si  les  affembiées  électorales  ne  joailToienr  pas  de  ce  droit* , 
au  moins  provifoirement  , quelle  eft  donc  l’autorité  qui 
l’exerceroit?  Seroit  - ce  le  Corps  légiflatif?  Mais  il  y a im- 
podibilité  qu’il  vérifie  la  validité  des  nominations  des  élec- 
teurs dans  l’intervalle  des  vingt  jours  feulement  qui  féparenc 
les  alfemblées  électorales  des  affembiées  primaires.Cette  irnpof- 
fibiîité  eft  fur-tout  abfolue  pour  les  départemens  de  la 
Corfe. 

Ces  principes  font  fi  vrais  , que  le  Corps  légiflatif  les  a 
confiant  ment  confacrés  dans  la  vérification  des  nominations 
des  repréfentans  du  peuple. 

Je  dois  au  furpius  faire  au  Confell  une  obfervation  déci- 
fïve.  Il  y a eu  1B8  électeurs  admis  dans  Faifemblée  élec- 
torale du  Golo  : elle  en  a exclu  22.  Ajoutons  - les  ans 
premiers  : le  nombre  fera  de  210  , dont  la  majorité  ab- 
folue efi  de  ïo6.  Or  , le  citoyen  j^ompei  , élu  pour  le 
Confeil  des  Anciens,  a obtenu  179  fuffrages  : conléquem- 
ment,  en  admettant  les  22  électeurs  exclus , il  n’auroir  pas 
moins  obtenu  une  iomienfe  majorité.  Il  en  efi  de  meme 
des  citoyens  Salicetti  & Arena,  éius  pour  le  Confeil  des 
Cinq -Cents.  Le  premier  a obtenu  1 66  fuffrages  , & le 
fécond  100.  L’exçlufion  de  22  électeurs  n’a  donc  en  aucune 
manière  déterminé  les  élections. 

Q'uant  à l’affertion  du  commiffaire  do  Directoire  exé- 
cutif* que  les  billets  ont  été  dépofés  ouverts , ôc  qu’on  a 
difinbué  des  billets  aux  électeurs  , elle  eft  dénuée  de  toute 
preuve.  Le  procès  - verbal  conftate  le  contraire.  Que  de- 
viendraient  les  droits  politiques  du  peuple  , fi  les  décla- 
rations des  commifiaires  du  DîreCtoire  exécutif  prévaloient 
fur  l’authenticité  des  procès  - verbaux  des  affembiées  élec- 
torales ? Ils  ferment  anéantis  , ëc  le  peuple  ‘n’auroir  défor- 
mais que  les  iégiflateurs  ou  les  magiftrats  qui  plairaient 
à la  puifiance  exécutive.  A11i.I1  votre,  commifiion  ne  s’ eft- 
elle  pas  arrêtée  a ce  moyen; 
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J’ai  dit  que  les  quatrième  8c  cinquième  objets  de  la  ré- 
clamation n’avoient  aucun  rapport  aux  éledions  du  Golo. 
Il  fuffira  , fans  douce  , pour  prouver  cette  vérité  , de  rap- 
peler ces  deux  dernieres  objections.  Par  l’une , on  reproche 
au  Directoire  d’avoir  accordé  aux  Corfes  une  amniftie  qu’ils 
ne  pouvoient  recevoir  que  de  la  puidance  légiflative  ; & par 
l’autre  , de  s’être  perrpis  la  déportation  de  plusieurs  ci- 
toyens. 

Je  réponds,  en  général , qu’en  fbppofant  arbitraires  8c  in- 
ccnditutionneîs  les  aétes  oppofés  au  Direétoire  exécutif, 
tout  leur  effet  fô  borne  à fa  relpoufabUité.  Mais  les  droits 
que  la  conftitution  allure  au  peuple  pour  le  choix  de  fes 
légiilateurs  8c  de  fes  magiftrats  , font  indépendans  du  bon 
ufage  ou  de  l’abus  des  pouvoirs  qu’il  délègue.  Aucune  puif- 
iance  ne  peut  les  lui  ravir. 

Je  fens  bien  qu’il  eff  même  de  l’intérêt  du  peuple  d’em- 
pêcher que  le  Pouvoir  exécutif  entrave  ou  influence  fes 
choix  : mais  remarquez  que  c’eft  ici  le  commifiaire  même 
du  Directoire  exécutif  près  Fadmii  nilration  centrale  qui 
elb  Je  principal  réclamant.  Mous  ne  difons  pas  qu’il  étoit 
concurrent  des.  députés  élus  , 8c  que  ceft  le  motif  pro- 
bable qui  le  dirige. 

Votre  commiiîion  n’a  pas  vu  les  individus  ; elle  ne  con- 
noîr  ni  les  élus,  ni  les  rédamans.  Les  principes  feuls  ont 
formé  fon  opinion. 

Au  relie  , l’amniflie  dont  or»  con telle  le  droit  au  Di- 
reéloire  .paroît  avoir  été  provoquée  par  leConfeil  des  Cinq- 
Cents  loi-même.  Je  vous  ai  lu  le  niellage  du  5 pluviofe  , 
par  lequel  le  Direéloire  exécutif  a été  invité  a envoyer  dans 
la  Corfe  les  lois  relatives  aux  amnilliés. 

Le  dernier  objet  de  la  réclamation  eft  la  déportation  de 
plufieurs  citoyens.  Votre  commiffion  a effectivement  trouvé 
dans  les  pièces  deux  lettres  édites  p;ar  lix  citoyens  , l’une 
à la  députation  de  la  Corfe  , 8c  l’autre  au  Direéloire  exé- 
cutif, dans  lefquelles  ils  fe  plaignent  d’avoir  été  injufle- 
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ment  transférés  de  la  Corfe  à Pife.  Ces  deux  lettres  font 
du  i5  germinal. 

Nous  avons  pris  des  renfeignemens  fur  la  canfe  de  cette 
déportation.  L’on  nous  a dit  que  ces  (ïx  individus  étoïent 
ceux  qui , lors  de  i’invafion  de  ia  Corfe  par  les  Anglais  , 
avoient  ofterc  la  couronne  de  ce  pays  au  roi  d’Angleterre  , 
& qu’on  les  avoir  éloignés  par  voie  de  police  miüraire  f 
parce  qu’on  craignoit  leur  préfence  dans  1 île.  La  mefure 
é.toit  - elle  nécelfaire  ? Eft  - elle  au  contraire  un  aéle 
arbitraire  ? Sans  doute  , s’il  eft  arbitraire , il  eft  extrêmement 
repréhenûblé  : les  Français  ne  doivent  plus  aujourd’hui 
connoîcre  d’autres  maîtres  & d’autre  empire  que  la  confti- 
tution  & les  lois.  Mais  cet  objet  étoit  étranger  à votre  corn- 
miffion.  11  nous  a auffi  paru  étranger  aux  opérations  élec- 
torales du  Golo.  Nous  n’avons  pas  dû  nous  en  occuper  fous 
un  autre  rapport. 

Citoyens  collègues , nous  devons  refpeéler  les  choix  du 
peuple.  Nous  ne  pouvons  les  annulier  que  quand  il  a for- 
mellement violé  dans  fes  alîemblées  politiques  les  formes 
qu’il  s’eft  lui-même  impofées  pour  la  garantie  de  fes  droits 
8c  de  fa  liberté.  Le  procès-verbal  de  l’aftèmblée  ék&orale 
du  Golo  , loin  de  contenir  la  violation  des  formes  ou  des 
ois , cftre  au  contraire  autant  de  régularité  que  de  pré- 
cilion. 

Je  terminerai  par  la  leéhire  de  la  lettre  officielle  de  l’ad- 
miniftration  centrale  d u Golo  au  mini  Pire  de  l’intérieur 
fur  les  opérations  des  altemblées  primaires  8c  électorales  de 
fou  arrondiffement.  ( i ) 

PROJET  DE  RÉSOLUTION. 

Le  Confeil  des  Cinq-Cents,  après  avoir  entendu  le  rap* 
port  d’une  commiffion  fpéciaie  chargée  de  l’examen  des 
opérations  de  laiTemblée  électorale  du  département  du  Gok>* 


( l ) La  lettre  eft  imprimée  à la  fuite  du  rapport. 
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relatives  à la  nomination  des  députés  par  ledit  département 
au  Corps  iégiflatifj 

Confiderant  que  rien  n’eft  plus  inftant  que  de  prononcer 
fur  3 ad  million  dans  le  Corps  Jègiflatif  des  membres  nou- 
vellement nommés  par  les  aSfemblées  électorales  , 

Déclare  qu’il  y a urgence. 

Le  Confeil,  après  avoir  déclaré  l’urgence , prend  la  résolu- 
tion Suivante  : 

Article  p r e -m  i e r. 

Les  opérations  de  ralfemhlée  électorale  du  département 
du  Golo  Sont  déclarées  valables. 

En  conSéquence  le  citoyen  Paul  Fompei  elt  admis  comme 
représentant  du  peuple  dans  le  ConSeiî  des  Anciens , & 
les  citoyens  Chriftophe  Salicetfi  3c  Antoine-JoSeph  Àrena 
font  admis  dans  le  Confeil  des  Cinq- Cents. 

I I. 

La  préfente  réfoîution  fera  imprimée  ; elle  fera  portée  au 
Confeil  des  Anciens  par  un  meilàger  d’état. 

PIÈCES  JUSTIFICATIVES. 

N°  i. 

LIBERTÉ.  ÉGALITÉ. 

Extrait  du  proces-verbal  de  Vajf emblée  électorale  du  dépar- 
tement du  Golo . 

Cejour d’iiui  3 vingt- un  germinal  3 l’an  cinquième  de  la 
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République  française  une  3c  indivifibîe , à dix  heures  du 
matin. 

Les  éle&eurs  du  département  du  Golo  réunis  en  la 
fille  ordinaire  de  leurs  féances , le  fecrétaire  a fait  ledure 
du  procès-verbal  de  la  féance  précédente  , dont  la  rédadion 
a été  approuvée  par  l’afîemblée. 

I.  Un  membre  a demandé  que  le  préfident  fut  invefii 
de  l’autorité  nécefiaire  au  maintien  du  bon  ordre  3c  de  la 
police  de  l'aflemblée  ; cette  proportion  , ayant  été  généra- 
lement accueillie  , a été  mife  aux  voix5&  adoptée  à luna- 
nimité. 

II.  Le  préfident  avant  obfervé  que  l’ordre  du  jour  amenoît 
le  rapport  des  commiffiaires  nommés  dans  la  iéance  d’hier 
pour  la  vérification  des  pouvoirs  , le  rapporteur  de  la  pre- 
mière commiffion  a expolé  que  les  procès-verbaux  d’élection 
des  cantons  d’Ampugnani  , Orezza  , Rofiino  , Cafacom  , 
Valleruftie,  Calvi,Regino,  Paraffio,  3c  de  lafeâionde  laPenta, 
canton  de  Cafinca,  avoient  été  faits  conformément  à la  confti- 
tution  , 3c  revêtus  de  tous  les  caractères  exigés  par  la  loi. 
En  conféquence,  la  commiffion  étoit  d’avis  que  les  électeurs 
des  cantons  précités  fuilent  reconnus  élus  & 1 affiemblée  , 
ayant  été  confultée , a arrêté  que  les  électeurs  des  cantons 
d’Ampugnani  , Orezza  , Roftinô  , Cafaconi  , Vaiierufiie., 
Calvi  j Rcgino , Parafo  , &c  de  la  fedion  de  la  Penra  , 
canton  de  Cafinca , étoient  reconnus  conftitutionnellemént 
élus. 

III.  Le  même  rapporteur  a rendu  compte  que  l’afiemblée 
primaire  de  la  fedion  de  Venzolafca,  dans  le  canton  de 
Cafinca,  préfentoit  une  double  éledion,  Time  en  date  du 
premier  germinal , 3c  l’autre  du  fix  dudit  mois  ; la  première* 
donnant  pour  électeurs  les  citoyens  Ceccaldi  , Suzzarini  , 
3c  Petrignani  ; & la  fécondé,  les  citoyens  Jofeph  Buta- 
fuoco , Jean  Salicetri , 3c  Etienne  Calabianca.  Il  a obfervé 
qu’il  demeure  confiant  , d après  les  procès-verbaux  de  l’ad- 
miniftration  municipale  du  canton  de  Cafinca,,  qu’à  l’afle-tn- 
blie  du  premier,  germinal,  les  citoyens  de  Yefcovato  9 la 


ÎO 

majeure  partie  de  ceux  de  Venzolafca  8c  Loreto , n’avoient 
pu  y intervenir,  à caufe  des  troubles  élevés  à Vefcovato, 
8c  des  violences  & meurtres  qui  en  avoient  été  le  réfuitat; 
que  i’afTemblée  tenue  ie  fix  germinal  préfentoit  la  réunion 
générale  8c  pailible  de  la  très-grande  majorité  des  citoyens 
des  communes  formant  l’arrondi  dément  de  ladite  afîemblee 
primaire  , qu’à  ceiie-ci  iL  avoir  été  procédé  aux  diverfes 
élevions  conformément  à l’acte  conltuuuonnel  8c  aux  lois  y 
relatives.  , 

IV.  Le  rapporteur  a conclu  que  l’avis  de  la  commifiion 
droit  pour  l’admiffion  des  électeurs  nommés  dans  ladite  affem- 
blée  primaire. 

V.  Le  citoyen  Ceccaldi,  qui  avoir  été  nommé  électeur 
dans  1 afiembiée  du  premier  germinal , ayant  demandé  à 
faire  des  obfervations  relativement  à l’avis  propofé  par  la- 
dite cornmifli  on  , a été  entendu  par  l’afTemblée.  Après  quoi, 
le  préfklenr  ayant  mis  aux  voix  l’avis  ptopofé  par  le  rap- 
porteur de  la  commifiion , l’aflembiée  a arrêté  que  le  pro- 
cès-verbal de  i’alïèmhlée  primaire  de  la  fedion  de  Venzo- 
îafca  , canton  de  Cafinca , du  fix  , fe  trouvant  conforme  à 
Fade  conditutionnel  8c  aux  lois  y relatives , les  citoyens 
Jofeph  IkitafiiQCo,  Jean  Salicetti  8c  Etienne  Cafabianca, 
étoient  reconnus  par  elle  légalement  élus. 

VI.  Le  rapporteur  de  la  fécondé  commifiion  a expofé  à 
l’afTemblée  que  les  procès-verbaux  des  cantons  de  Saint- 
Angelo  , Montegroffo  , Corte  , Caccia  , Golo  & Mercurio, 
avoient  été  reconnus  conformes  à fade  conflitutionnel  &c 
aux  lois  y relatives , 8c  que  les  raifons  légales  pour  les  élec- 
tions des  cantons  de  Tavignano  fe  réunifToient  en  faveur 
du  procès-verbal  qui  conflate  l’affemblée  primaire  tenue  dans 
l’églife  paroifliale  de  Fiedi-Gorte  , falle  indiquée  par  Tad- 
miniftration  centrale  du  département , où  font  nommés  les 
citoyens  Jean  Qtiilico  Benedetti , George  Giorgi , Mûdefte 
Luciani,  & Louis-Antoine  Frigofini  j en  conféquence,  l’af- 
femblée a confacré  Tadmidion  des  éledeurs  y défigués  y 
par  une  délibération  acquife  à l’ unanimité» 
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VIT.  Le  même  rapporteur  a fait  connoître  ;l  Falfemblée 
que  dans  le  canton  de  Patro  il  y avoir  eu  deux  aflembîées 
primaires , tenues  le  premier  germinal  , Fune  dans  Féglife 
paroiiîiale  d’Olmo  Sc  Capella  , lieu  indiqué  par  Fadminif- 
tration  centrale  du  département , Sc  Faune  dans  le  ci- 
devant  oratoire  de  Snint-Antoine.  La  feule  expobtion  du 
local  des  deux  alfemblées  en  ayant  déjà  infinué  leur  léga- 
lité, il  a été  arrêté  que  les  citoyens  François  Philippin!  ? 
Jofeph  Leoni , Luc-  Antoine  Colombanf  &;  Antoine  Luiggi , 
nommés  électeurs  dans  Faifembiée  primaire  tenue  dans 
Féglife  paroiiîiale  d’Olmo  Sc  Capella  > étoieiit  les  feuls  léga- 
lement éius  Sc  reconnus  comme  tels. 

Vilf.  Le  même  rapporteur  annonce  que  Fadminilhation 
centrale  du  département  ayant  indiqué  une  feule  alfemblée 
dans  le  canton  de  Vecchio , la  très  grande  majorité  des 
citoyens  ayant  droit  d’y  voter  s’y  étoienc  rendus  Sc  avoient 
nommé  leurs  électeurs  conformément  à l’acte  conftitmion- 
nel  Sc  aux  lois  y relatives  • mais  qu’une  partie  des  citoyens 
du  même  canton , s’attribuant  un  nombre  de  votans  non- 
reconnu  par  Fadminifîration  centrale  , avoir  formé  une  fec- 
tion  de  plus,  dans  laquelle  elle  avoir  nommé  trois  électeurs: 
une  telle  conduite  , étant  oppofée  de  a la  loi  Sc  aux  indica- 
tions fournies  par  Fadmmiftration  centrale  , a été  regardée 
comme  nulle  Sc  non-avenue  \ en  conféquence , les  citoyens 
Jean-Thomas  Chiarelli , Jofeph  - Marie  Jacobi  , Antoine- 
Louis  Arrighi,  Sc  Philippe-Marie  Guglielmi,  nombre  pro- 
portionné à celui  des  citoyens  ayant  droit  de  voter,  Sc  nom- 
més conformément  à Faite  conlîitutionnel  Sc  lois  y.  relatives  , 
ont  été  reconnus  les  feuls  légalement  élus» 

IX.  Le  rapporteur  de  la  troilième  commilîion  a fait 
connoître  que,  d'après  l’examen  des  procès-verbauxdesalfem- 
blées  des  cantons  de  Moriani , Tavagna  , Serra  , Fiumorbo  , 
Baftia,  Pierra-Bugno,  Capobianco  Sc  Aiefani  , les  électeurs 
defdites  aiïembléèsavoieiu  éré  légalement  nommés,  Sc , comme 
tels,  ils  ont  été  reconnus  par  l’allèmWée» 

X.  Le  même  rapporteur  a repréfeiué  que  Faifembiée 
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primaire  du  canton  de  Cervione  s’étoit  divifée  8c  avoir  pro* 
cédé  a double  eleétion  le  premier  germinal-,  que  les  deux 
eliemblées  avoient  été  tenues  dans  le  rnème  local  deùgné 
par  l’aGminiftration  centrale  du  departement.  L’une  avoir 
nommé  pour  éleéteurs  les  citoyens  Caleila  , Ferrandi 
8c  Marlili , êc  l’autre  les  citoyens  Antoine-Louis  Poli , 
François  Santolini , Paul- Jean  Cotoni  8c  Innocent  Tavalelli  ; 
que  , par  les  procès-verbaux  , il  demeuroit  conftate  que 
la  majorité  des  citoyens  avoir  voté  dans  l’aftemblée  dans 
laquelle  ont  été  élus  les  citoyens  Poli , Santolini , Cotoni 
8c  Tavâlelli  • que  la  minorité  s’eft  féparée  du  moment  où 
i aflemblée  alloit  porter  une  décilion  fur  les  conteftations 
élevées  relativement  au  droit  de  voter  de  quelques  citoyens 
dont  la  majorité  écoit  conteftée , 8c  des  émigres  non  rayés , 
pas  même  provifoirem enc  de  la  lifte. 


XL  La commiftion étoit  d’avis  d’admettre,  comme  légale- 
ment élus,  les  citoyens  Poli , Santolini,  Cotoni  8c  Tavalelli. 
Le  citoyen  Marlili , un  des  éleéteurs  nommés  dans  l’autre 
àftemblée  , a demandé  à faire  des  obfervations  fur  le  rap- 
port. L’aftemblée  l’a  entendu  : mais  , fans  avoir  égard  à fes 
réclamations  , elle  a arrêté  que  les  citoyens  Poli  j Santolini  , 
Cotoni  8c  Tavalelli,  étoient  reconnus  pour  électeurs  élus. 

XII.  Le  même  rapporteur  annonce  à l’aftemblée'  que  , 
dans  le  canton  de  Verde  il  avoir  été  procédé  à double 
élection  ; que  les  procès  verbaux  des  deux  aftemblées  tenues 
toutes  deux  dans  le  local  indiqué  par  l’adminiftration  cen- 
trale du  département  , confiaient  également  conforme  à 
la  loi , la  nomination  des  électeurs  refpeélifs  j mais  que  * 
d’après  un  certificat  de  l’adminiftration  municipale  du  can- 
ton , il  appert  qu’une  des  deux  aftemblées  a nommé  fes 
ikefteurs  par  acclamation. 

XIII.  En  conféquence  le  rapporteur  a propofé,  au  nom 
de  la  commiftion  . de  regarder  comme  non  avenus  les 
électeurs  nommés  par  acclamation  , 8c  d’admettre  les  citoyens 
Jean  François  Fraiicliini , Siméon-Pierre-Antoine  Marchi  3 
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Nicolas  Leonetti,  ôc  Paul-Louis  Marra , comme  légalement 
élus. 

XIV.  Sur  ce  le  citoyen  Ferrandi,  qui  fe  trouve  compris 
dans  l’éleéUon  conteftée  comme  faite  par  acclamation  , a 
demandé  d’être  entendu  j ôc  raffemblée  ayant  aequiefcé  à 
fa  demande,  il  a fommé  les  citoyens  Franchini , Leonetti 
ôc  Matra , de  déclarer  s’üs  avoient  été  élus  dans  une  fécondé 
âflemblée , ajoutant  que , fans  alléguer  d’autres  raifons  , il 
s’en  feroit  rapporté  à la  déclaration  des  citoyens  qu’il  in- 
terpelloit.  Le  pLfident  a été  autorifé  à les  interpeller  lui- 
même  pour  lavoir  fi  réellement  ils  ont  été  élus  dans  une 
autre  afîemblée  , à quoi  ils  ont  fucee  Hivernent  répondu  par 
l’affirmative,  ajoutant  au  furplus  que  l’affemblée  primaire 
où  ils  avoient  été  nommés  , s’étoit  entièrement  conformée 
à,  faéte  conftiturionnel  ôc  aux  lois  y relatives.  L’avis  du  rap- 
porteur mis  aux  voix  , l’aiTemblée  a arrêté  reçonnoîcre  comme 
légalement  élus  les  citoyens  Franchini  , Antoine  Marchi , 
Leonetti  ôc  Matra. 

XV.  Le  rapporteur  de  la  quatrième  com million  a annoncé 
que  , d:  après  l’examen  exaét  des  procès-verbaux  des  cantons 
de  Santa-Giufia  , Sagro  , Seneca , Saint-Florent , Canale  , 
Santo-Pietro , Mariana,  Tuda  , Bevinca  ôc  Codera,  tous 
s’étoient  trouvés  conformes  à la  loi } en  conféquence  il  a pro- 
pofé  l’admiflion  de  tous  les  éleéleurs  nommés  dans  lefdites 
affemblées , qui  ont  été  reconnus  légalement  élus  par  dé- 
libération acquife  à Lunanimicé. 

XVI.  La  vérification  des  pouvoirs  étant  terminée,  l’aHem- 
blée  a arrêté  immédiatement  la  lifte  définitive  de  fes 
membres , dont  les  noms  fuivent.  ( i ) 

XVII.  Elle  s’eft  enfuite  occupée  de  la  leéhire  du  titre  4 
de  la  conftitution , des  lois  ôc  tableaux  envoyés  par  l’admi- 
niftration  centrale  du  département  du  Golo,  £c  les  indications 


( i ) Il  a paru  inutile  d'imprimer  les  noms  des  électeurs  admis* 
Il  fufiat  de  favoir  que  leur  nombre  fe  porte  à 188* 
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données  par  elle  pour  l’éleftion  des  députés  au  Corps  légis- 
latif, celle  du  juge  au  tribunal  de  caliation,  & des  autres 
autorités  confiituees  du  département,  & de  la  loi  du  3 
brumaire  avec  fon  extenfion.  Cette  iedtüre  étant  finie,  ml 
membre  a demandé  celle  de  ia  proclamation  du  Directoire 
exécutif  aux  Français,  en  date  du  n ventôfe  dernier,  qui  a 
été  lue  immédiatement;  après  quoi,  le  préfident  a annoncé 
à i’alfèmb.lée  qu’elle  devoir  s’occuper,  i°.  de  l'éleâiôn  des 
trois  députés  au  Corps  légifia-tif;  lavoir , un  au  Conleil  des 
Anciens,  deux  au  Conleil  des  Cinq-Cents,  dont  le  dernier, 
devant  fuppléer  aux  élections  du  premier  tiers  de  la  Conven- 
tion, que  le  département  n’a  pu  renouveler  l’an  4 5 puifqu’ii 
étoit  occupé  par  l’ennemi,  n’aura  de  million  que  jufqu’au 
premier  prairial  an  7. 

XVIII.  2°.  A l'élection  d’un  juge  au  tribunal  de  cafiarion 
&.  cle  fon  iiibftitut,  & du  haut-juré  de  la  Haute-Cour  na- 
tionale ; 

3°.  De  Fadmînidration  centrale  du  département  ; 

4e.  Du  préfident  du  tribunal  criminel  du  département, 
de  raccufateur  public,  du  greffier  du  tribunal  criminel , ôc 
des  juges  du  tribunal  civil. 

XIX.  Mais,  avant  de  procéder  à aucune  opération,  le 
préfident  a donné  lecture  de  l’article  876  de  la  conftitution. 
Cet  article , inferit  fur  un  carton  en  gros  caractères , dès 
qu’il  a été  lu,  a été  place  dans  l’endroit  le  plus  vifible  de 
la  faite. 

Alors  l’alfemblée  a délibéré  qu’elle  alloic  s’occuper  de 
réiedtion  au  Corps  législatif,  en  commençant  par  celui  des 
Anciens,  qui  doit  remplacer  le  fécond  tiers  jufqu’au  premier 
prairial  de  1 an  8. 

Le  Secrétaire  a procédé  à l’appel  nominal,  d’après  lequel 
chaque  éledteur , en  fe  conformant  à l’article  10  du  titre 
premier  de  la' loi  du  26  fructidor , a dépofé  oftenfibument 
un  billet  fermé  & non  figné  , qu’il  a mis  dans  un  vafe  à ce 
delVm'é.  • 

XX,  Recenfemenr  fait  par  les  ferutateurs  3 il  s’eft  trouvé 
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cent  quatre-vingt-deux  fufFrages , nombre  corefpondant  à 
celui  des  votans  préfens , ite  fur  lefqutls  le  citoyen  Paul 
Pompei  en  a réuni  cenr  loixante-dix-neuf,  le  citoyen  Gen- 
tili  un,  le  citoyen  Agoftini  un,  8c  le  citoyen  Barthelemi 
Arena  un. 

En  conféquence,  Paul  Pompei  a été  proclamé  repréfentant 
du  peuple  au  Confeil  des  Anciens,  du  departement  du  Golo, 
jufqu  au  premier  prairial  an  8. 

XXI.  Le  président  a propofé  enfui  te  à l’alfemblée  de 
procéder  à l’éie&ion  d’un  membre  du  Corps  législatif  pour 
le  Confeil  des  Cinq  - Cents  , en  remplacement  du  fécond 
tiers  des  ex-conventionnels , 8c  pour  y remplir  fa  million 
jufqu’au  premier  prairial  de  l’an  8 de  la  République. 

XXII.  Le  fecrétaire  a procédé  à l’appel  nominal,  d’a- 
près lequel  chaque  électeur  , le  conformant  à Particie  X du 
titre  premier  de  la  loi  du  2.5  fruélidor  , a dépofé  ollen- 
(iblement,  dans  un  vafe  à ce  deftiné_,  un  billet  fermé  8c 
non  Signé,  ainfi  qu’il  a été  conftaté  d’après  le  dépouille- 
ment du  fcrutin  ; 8c  fur  cent  foi xante- dix-neuf  luffrages , 
nombre  correfpondant  à celui  des  vocans  préfens,  le  citoyen 
Chriâophe  Salicetti  en  a réuni  cent  foixante-fu,  le  citoyen 
Jean-Baptifte  Galeazzini  dix,  le  citoyen  Delayre  deux, 
Xavier  Matra  un. 

En  conféquence  l’aUemblée  a proclamé  , par  l’organe  de 
fon  président,  le  citoyen  Chriftophe  Saiicetti  repréfentant  du 
peuple,  député  par  le  département  du  Golo  ati  Confeil 
des  Cinq  Cents,  pendant  trois  ans,  en  remplacement  du 
fécond  tiers,  jufqu’au  premier  prairial  de  l’an  8. 

XXIII.  Immédiatement  8c  fans  défernparer  , l’allemblée 
s’ell  occupée  de  l’éle&ion  du  rroifième  député  au  Confeil 
des  Cinq-Cents  , en  remplacement  du  premier  tiers  que 
le  département  renouvelle  cette  année  , ne  l’ayant  pu  l’an  4, 
attendu  qu’il  écoit  au  pouvoir  de  l’ennemi. 

XXIV.  Le  fecrétaire,  comme  à l’ordinaire,  a procédé  a 
l’appel  nominal , d’après  lequel  chaque  électeur , lè  confor-» 
suant  à l’article  X du  titre  premier  de  la  loi  du  2$  fxuc* 
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ddox , a dépofé  oftenfiblemenr,  dans  un  vafe  à ce  deftiné; 
un  billet  fermé  8c  non  ligné  , comme  il  a été  conüaté 
d’après  le  dépouillement  du  fcrutin  ; 8c  fur  cent  quatre- 
vingt-deux  fuffrages , nombre  correfpondant  à celui  des 
votans  préfens  , le  citoyen  Antoine-Jofeph  Àrena  en  a 
réuni  cent  cinquante  > le  citoyen  Jean-Baprifte  Gaieazzini 
trente  un , 8c  le  citoyen  Fompei  un.  En  conséquence,  le 
citoyen  Arena  a été  proclamé  , par  le  préfident  de  l’alTem- 
blée  , repréfentant  du  peuple , député  par  le  département 
du  Goîo  au  Confeil  des  Cinq-Cents , en  remplacement  du 
premier  tiers  conventionnel,  n’ayant  de  million  que  pour 
deux  ans , jufqu’au  premier  prairial  an  7 de  la  République. 

Et  avenue  l’heure  de  cinq  de  l'après-midi,  l’airemblée 
s’eft  ajournée  à demain  dix  heures  du  matin. 

Signé  j Grazzianî  , Arrighi  , SfgNi  , fcrutateurs  ; 
Barrhelemi  Arena,  préfident  j 8c  Olivetti  , fecrétaire. 

Pour  copie  conforme  : Barrhelemi  Àréna  ? préfident  ; 8c 
Olivetti  , fecrétaire . 

Pour  copie  conforme  à l'original.  Galeazzini. 


Obfervations  du,  commiffaire  du  Dire  Boire  exécutif  près 
V adminifiratïcn  centrale  du  Golo,  fur  le  procès-verbal  de 
V a f emblée  électorale  du  21  germinal . 


C’eft  Chri&ophe  Salicetti , ex  - conventionnel , qui  a fait  la 
motion  pour  que  laffemblée  accordât  â fon  préfident  ^auto- 
rité nécelfaire  pour  maintenir  la  tranquillité  , l’autorifant  à 
demander,  la  force  armée  s3 il  le  croiroit  nécejfaire.  L adroit 
préfident  confulta  lafiemblée  par  levé:  l’epreuve  fut  dou- 
teufe.  Il  fit  aufii  la  contre-épreuve  par  levé  , 8c  jamais  par 
afiis.  Il  en  réfulte  que  le  premier  paragraphe  n’eft  pas  véri- 
dique. , . . 

La  confiitutfion  8c  la  loi  en  forme  d’inftruéhon  du  4 plu- 
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viôfe  défendent  de  décider  far  la  validité'  des  afiembîée0  pri- 
m ires  : cette  compétence  eft  au  Corps  légiflaoif.  Par  con- 
féquent  la  décifion  fur  i’admiftibilité  des  éiedeurs  nommés 
dans  les  cantons  de  Cafinca , Patro  , Vecchio,  Cervione  > 
Verde  8c  Tavignano  , eft  nulle  8c  attentatoire.  Les  élec- 
teurs exclus  font  au  nombre  de  vingt  deux.  Chacune  de  ces 
aftembléês  fera  palier  incefïamment  fon  procès-verbal 
d’éledion  au  Diredoire  exécutif,  8c  on  verra  le  menfongô 
le  plus  manifefte  porté  en  triomphe  comme  la  vérité  elle- 
mêmè. 

On  connoîtra , par  exemple  , qu’a  Verde  il  y a eu  une 
feule  afTemblée  primaire  qui  a fait  fes  éledions  n m par  ac- 
c’amation  , mais  par  ferutin  j qu’il  n’a  jamais  été  queftion 
d’autre  alfemblée,  êc  que  ceux  qui  fe  font  dits  après  éîedeitrs 
d’une  autre  afTemblée  , ont  voté  dans  la  première , 8c  y ont 
même  reçu  un  grand  nombre  de  fuffrages. 

Les  eledeurs  exclus  étoient  fi  furs  de  Pinexiftence  d’au- 
cune autre  afTemblée , qu’ils  ont  fommé  leurs  compétiteurs 
de  déclarer  s’ils  avoient  été  vraiment  élus  par  une  a de  râ- 
blée , & qu’ils  s’en  rapporteroient  à leur  déclaration  : un 
des  élus  a déclaré  qu’il  n’avoit  connu  qu’une  feule  afTemblée 
dans  le  canton  ( qui  eft  le  premier  ) , 8c  que  dans  cette  feule 
ilavoit  donné  fon  fufrrage  : les  autres  ont  eu  l’impudence  de 
déclarer  qu'ils  avoient  été  norhmés  électeurs  conflit  utionnel- 
lement  j & quils  n étoient  obligés  de  dire  omtre  chofe.  Sur 
cette  réponfe  équivoque,  ils  ont  été  admis. 

On  verra  que  les  éledeurs  exclus  de  Cervione  ont  été 
nommés  par  la  grande  majorité  des  votans  ; qu’elle  s’eft  confti- 
taée  en  afTemblée  avec  le  fuffrage  même  des  oppofans;  qu’y 
ayant  vu  le  peu  d’apparence  d’obtenir  les  fuffrages  nécelfaires* 
ils  fe  font  retirés  dans  une  cellule  de  moine , où  ils  ont  pro- 
cédé à leurs  nominations , en  défignant  fur  leur  procès- 
verbal  un  nombre  de  votans  qui  n’a  jamais  exifté  dans  leur 
ailemblée  compofée  ré  llemenr  de  quatre- vingts  individus 
tout  au  plus.  Il  eft  fi  vrai  que  la  première  ailemblée  a conti- 
nué fes  opérations  dans  la  faüe  délignée  par  l’adminiftiarioa 
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2u  département , que  c’eft  à elle  feule  que  le  corps  muni- 
cipal & le  commifiaire , qui  ont  voté  après  dans  la  petite 
réunion  , lui  ont  remis  les  mlkuétions  & les  lois , tant  de  l’ad- 
miniftration  centrale  que  du  Corps  légiflatif.  Eh  bien  1 dans 
le  rapport  de  la  commidïon  , tout  a été  changé  du  blanc  au 
noir,  & ceux  qui  ont  été  élus  par  une  petite  fraction  de  l’af- 
femblée  générale  ont  été  admis  à préférence  de  ceux  élus 
par  la  grande  majorité  compofée  de  deux  cent  quarante- 
trois  individus;  Sc  malgré  que  la  lifte  des  citoyens  adifs  du 
canton  ne  portât  de  droit  que  le  nombre  de  trois  électeurs 
feulement , on  en  a accepté  quatre. 

Le  canton  de  Mariana,  qui  avoir  fait  deux  affemblées  , a 
fourni  quatre  électeurs  au  lieu  de  trois  } un  a été  pris  dans 
une  affèmblée  , & les  autres  dans  l’autre  , en  tranhgeant  avec 
la  loi  à leur  volonté.  D’après  ces  deux  a êtes  on  peut  facile- 
ment juger  de  la  juflice  des  autres  décidons. 

N°.  3. 


ÉGALITÉ. 


LIBERTE. 


Copie  de  la  lettre  du  commïffaire  du  Directoire  executif 
près  V adminifiration  municipale  du  canton  de  Caccïa 
au.  commïffaire  du  Directoire  executif  près  V adminifiration 
centrale  du  département  du  Golo , 

Caftifao , le  27  germinal , an  5 de  la  République. 

J’ai  ouï  avec  peine  , citoyen  commïffaire  , qu’une  autre 
aflemblée  a été  par  terre  en  vertu  de  trahifon  faite  par  1© 
citoyen  Charles  Grimaldi.,  notre  éledeur , qui  a renvoyé 
tous  les  édifices  par  le  moyen  d’un  arrangement  paffe  avec 
le  citoyen  Sabcerti.  Il  a fait  encore  plus  ; avec  le  prétexte 
de  défendre  notre  caufe  , il  nous  a tiré  le  procès-verbal  en 
original  , nous  ayant  envoyé  par  ordre  de  balicetri,  ou  par 
fon  confeil , un  gendarme  pour  cela.  Nous  avons  découvert 
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tout  après  ; nous  nous  fommes  flattés  qu’un  confrère  de  la 
dernière  confiance  n’auroit  pas  abufé  de  l’amitié  , ni  de 
l’honneur  , ni  de  la  loi. 

Je  vous  ai  expédié  , il  eft  vrai , une  copie  du  même  ; 8c 
s’il  y avoir  lieu  de  nous  foutemr  , nous  nous  confions  à votre 
appui  } nous  craignons  cependant  qu’il  ne  vous  foit  par- 
venu, 8c  qu’au  contraire  il  n’ait  été  remis  à l’adminiflra- 
tion  5 8c  que  tout  foit  inutile. 

Les  électeurs  paoiifles  8c.  hors  de  la  loi  , protégés  par  Sali- 
cetti , 8c  défignés  dans  le  même  procès-verbal  pour  avoir 
exercé  des  emplois  par  un  gouvernem  nt  étranger  , onc 
empêché  que  notre  procès  n’ait  été  mis  à la  décifion  de 
l’allemblée  éledoraie  : vous  en  ferez  amplement  informé. 

Vous  prient  les  bons  patriotes  de  défendre  ' leur  caufe 
en  exécution  de  la  loi. 

Salut  8c  fraternité. 

Signé  à l’original,  écrit  en  italien,  Vincentelli. 

Pour  copie  8c  tradudion  conformes , G aléa..* 

NL  4. 

Mémoire  des  citoyens  Ferrandi  ■>  Cafella  & Marfili  j électeurs 

du  canton  de  Campoloro  aux  repréfentans  du  peuple 

français. 

Citoyens  repré senta ns. 

Les  Cotfes , rendus  enfin  à la  liberté  , fe  promettoiene 
de  jouir  , ainfl  que  les  Français  du  continent,  des  effets  falu- 
taites  de  la  conftitution  & des  lois  ; mais  les  efforts  de  ceux 
qui  voudroient  fe  perpétuer  dans  le  gouvernement,  ont  trompé 
leur  attente. 

La  conftitution  regardée  comme  un  fantôme  , les  loi» 
éludées  8c  impudemment  violées  , les  inîuftices  révol- 
tantes commifes  envers  les  individus  , nous  obligent  d$ 
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recourir  à vous  , citoyens  repréfentans  , vous  qui , chargés 
des  deftinées  de  la  France  , avez  promis  de  défendre  l’in- 
nocence opprimée  , & de  garantir  la  liberté  individuelle  8c 
politique  des  citoyens, 

La  délibération  la  plus  illégale , prife  par  l’affiemblée 
éiedorale  contre  l’affiemblée  primaire  du  canton  de  Cam- 
poloro , département  du  Golo  , vous  fera  juger  de  l’ufage 
qu’on  y fait  des  lois , & vous  reconnoîtrez  que  l’intérêt  privé 
des  fadieux  y fait  feul  la  mefore  des  principes  de  la  liberté 
ou  du  caprice. 

Le  premier  germinal  arrivé , les  citoyens  adifs  dudit  can- 
ton fe  rendirent  indiftindement  dans  la  falle  deftinée  pour 
la  tenue  des  affemblées  primaires.  Le  bureau  provifoire  s’étant 
formé,  le  citoyen  Santolini , commifiaire du  pouvoir  exécutif 
dans  le  canton  , remit  au  bureau  une  lettre  où  il  invitoit  le 
doyen  à fe  conformer  à la  loi.  Le  préfident  municipal  fit , de 
même  , ledare  d’une  délibération  de  Ladminiftration  centrale 
relative  , à la  tenue  des  aflemblées  primaires,  en  date  du  2.5 
ventôfe , qu’il  remit  fur  le  bureau  avec  la  confiitution  , les  , 
réfolutions  des  Cinq-Cents  , 8c  fïx  liftes  des  citoyens  adifs , 
dont  deux  contenoient  le  nom  des  prétendus  employés  fous 
l’ancien  gouvernement.  Aufîitôt  on  procéda  à l’appel  nominal 
pour  former  le  bureau  définitif.  Environ  quatre-vingts  citoyens 
fe  retirent  dans  une  chambre  du  couvent , [appartenant  au 

citoyen  Poli dudit  couvent.  Le  bureau  formé , 

l’affemblée  délibéra  fur  les  liftes  des  employés , 8c  vota  pour 
leur  admiffibilité.  Après  quoi  elle  fit  la  nomination  des  élec- 
teurs , qui  tomba  fur  les  citoyens  Ferrandi,  Cafelîa&  Marfili  5 
8c  des  autres  fondionnaires  publics  défignés  dans  le  procès-r 
verbal. 

Enfin  l’afTemblée  éledorale  fe.  réunit.  Elle  nomme  pour 
vérifier  les  pouvoirs  , non  pas  une  commiffion  des  plus  âgés , 
fuivanc  la  réfohition  des  Cinq-Cents  , mais  elle  en  nomme 
une  à volonté.  Le  lendemain  ladite  commiffion  fit  le  rapport 
pivanr. 

.«  le  meme  rapporteur  a repréfenté  que  l’affemblée  pri- 
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?»  maire  du  camôri  de  Cervione  s’étoit  divifée  , 8c  avoit  pro- 
» cédé  à double  élection  le  premier  germinal  -,  que  les 
}>  deux  alfemblées  avoienc  été  tenues  dans  le  même  local 
» déligné  par  l’adminiHration  centrale  du  département.  L’une 
a avoit  nommé  pour  électeurs  les  citoyens  Cafella  , Ferrandi 
^ 8c  Marfili , 8c  l’autre  les  citoyens  Antoine  - Louis  Poli , 

» François  Santolini  , Paul- Jean  Cotoni,  8c  Innocent  Tava- 
« lelli  ; que  par  les  procès-verbaux  il  demeuroit  coiiftatè 
* 9 que  la  majorité  des  citoyens  avoit  voté  dans  i’alL-mblée 
35  dans  laquelle  ont  été  élus  les  citoyens  Poli  , Santolini  , 

» Cotoni  & Tavalelli  ; que  la  minorité  s’eft  féparée  du 
» moment  où  i’aiTemblée^alloit  porter  une  décifioti  fur  les 
» conteftationsélevées  relativement  au  droit  de  voter  de  quel- 
3>  ques  citôyensdontlamajoritéécoitconteftée  , 8c  des  émigrés 
j3  non  rayés  , pas  même  provifoirement  de  la  lifte. 

33  La  commilïion  étoit  d’avis  d’admettré,  comme  léga- 
>3  lemenc  élus  , les  citoyens  Poli  , Santolini  , Cotoni  & 
33  Tavalelli.  Le  citoyen  Marlili , un  dés  électeurs  nommés 
» dans  l’autre  alFmblée  , a demandé  à faire  des  cbferva- 
s>  rions  fur  le  i apport.  L’alfemblée  l’a  entendu  ; mais  fans 
3>  avoir  égard  à fes  réclamations  , elle  a arrêté  que  les 
3>  citoyens  Poli,  Santolini,  Cotoni  8c  Tavalelli  , étoient 
33  reconnus  pour  éleâreurs  élus.  » 

Le  préfidenc  ayant  ouvert  la  difcuffiori  , le  citoyen  Mar* 
fili  fit  les  obfervations  fuivantes.  11  prouva  par  le  calcul  de 
la  lifte  , contenant  le  nombre  des  citoyens  aétifs,  lignée  par 
les  agens  municipaux , que  la  fraétion  qui  avoit  nommé 
éle&eurs  les  citoyens  Cafella , Marfili  & Ferrandi , étoit 
compofée  de  la  majorité  j qu’elle  avoit  refté  dans  la  falîe 
ordinaire  3 8c  y avoit  Fait  les  opérations  indiquées  par  la  loi 
fous  la  préfidence  des  plus  âgés.  Il  appuya  fes  rations  fur  les 
pièces  qu’il  préfente  à l’aftemblée  , défignées  dans  la  copie  du 
reçu  du  fecrétaire  de  l’aftemblée,  électorale  ci-joince  , ayant 
refufé  copie  defdites  pièces. 

Dans  tous  les  cas,  il  invoqua  les  articles IX,  X , XI  de 
la  loi  du  premier  vendémiaire  de  l’an  IV  , ainfi  que  l’art.  z3 
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de  la  conftLrution , comme  on  peut  îe  voir  par  1 oppofiiicii 
faite  enfuite  au  préfident  de  l’aftemblée  électorale  par  l’organe 
du  commiffaire  du  pouvoir  exécutif.  L’aflemblée  n’y  eut 
aucun  égard  , 8c  prit  la  délibération  ci  deflus. 

Noyant  d’autre  reflburce  que  dans  l'a  pel  au  Corps  légis- 
latif, nous  avons  élevé  nos  voix  jufqn’à  nos  reptéientans  ; 
c’eft  leur  juftice,  c’eit  la  conftitution,  c’eft  la  loi,  que  nous 
invoquons. 

Vous  feuîs  , citoyens  repréfentans , pouvez  arrêter  les  efforts 
des  faétieux  ; vous  feuls  pouvez  empêcher  que  des  perfides 
s’emparent  des  éle&ions  , & jettent  toujours  du  trouble  dans 
cette  malheureufe  île  : car  c’efidans  la  tenue  des  afîemblées 
primaires  qu’un  défordre  entier  s’eft  manifefté  dans  prefque 
tous  les  cantons-,  prefque  par-tout  il  y a eu  deux  fractions  qu’en 
a eu  la  coupable  adrelfe  d.  arranger  contre  i’efprit  de  la  loi} 
prefque  par-tout  il  y a eu  des  aéfes  de  violence  , des  coups 
de  fufil  tirés,  des  morts  8c  des  blefies.  Découragée  par  des 
terrorises , une  partie  des  Corfes  eft  prefque  en  infurrec- 
tion:  vous  feuls  pouvez  ramener  le  ca*me  8c  les  rendre 
heureux.  Car  enfin,  fi  de  fatales  circonftances  ont  pu  les 
obliger  de  changer  de  gouvernement  , leurs  voeux  ont 
toujours  été  pour  la  liberté  & pour  la  république,  8c  les  ren- 
dent encore  dignes  d’être  Français. 

Les  électeurs  du  canton  de  Campoloro  , département 
du  Golo, 

Signé , Casella  8c  Marsili. 

N*.  J. 

ppojitions  que  les  citoyens  Félix- Antoine  Ferrandi  j Ange - 
■Marie  Cajella  6*  Pierre-Jean  Marfili  „ électeurs  du  canton 
de  Campoloro , ont  prçfentées  à Tajfemblée  éleclorale  du 
département  du  Golo. 

PREMIÈRE  OPPOSITION. 

La  commiilion  qui  s’eft  érigée  en  tribunal  pour  vérifii 
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les  pouvoirs  des  électeurs,  a été  illégale  8c  incompétentes 
j illégale , parce  qu’elle  n’a  pas  été  formée  des  plus  anciens 
j d’âge  des  électeurs,  conformément  au  chapitre  II,  §.  II  de 
la  refolution  des  Cinq- Cents,  du  4 pluviale  an  5 ’y  mais, 
i <au  contraire  , elle  a été  nommée  arbitrairement , ôc  compo- 
se des  plus  jeunes  : première  infra&ion  à la  loi. 

Incompétente , parce  qu’elle  a jugé  fur  la  validité  des  af- 
femblées  primaires  A tandis  qu’elle  ne  le  pouvoit  pas  ; car  en 
: vertu  du  titre  III,  article  2.3  de  fade  conftitutionnel  , le  feul 
1 Corps  îégilîarif  prononce  fur  la  validité  des  opérations  de$s 
affemblées  primaires  : fécondé  infraction  à la  loi. 

SECONDE  OPPOSITION. 

L’afTemblée  électorale  n’avoir  non  pins  le  droit  de  juger 
de  la  validité  des  affemblées  primaires  ÿ mais  elle  ne  dévoie 
que  fe  conformer  à la  loi  du  premier  vendémiaire  an  4 » 
art  IX  , X 8c  XI  : troifième  infraction  à la  loi. 

Lefdits  Ferrandi,  Cafella  8c  Marfili , requièrent  à raffem*? 
blée  électorale  aÇte  des  fufdites  oppofîdons. 

Signe  Ferrandi  , MarsilIj  Casella  3 frère  aîné* 

Nü.  6. 

LIBERTÉ.  ÉGALITÉ. 

Baft’a  , le  %%  germinal , an  5 de  la  République 
françaife  , une  & indivifible. 

ÇLioyen  commijfaire  du  pouvoir  exécutif  près  V adminïflration 
centrale  du  département,  du  Goto  j 

Nous  vous  adredons , commiffaire , un  double  de  la  ci- 
inclufe  proteftation*,  que  nous  avons  faire  â l’affemblée  élec- 
torale contre  un  arrêté  par  elle  prononcé  contre  nous  fur 
notre  qualité  d’éleCleurs  nommés  au  canton  de  Vecchio , & 


qui  eft  dire&ement  contraire  à la  loi  du  premier  vendémiaire 
Pour  ne  .pas  nous  expofer  à un  refus  que  ladite  aiTembléê 
nous  teroit  fans  doute  fur  l’acceptation  de  cette  proteftation 
nous  vous  prions  de  la  faire  valoir  de  notre  part. 

Chargé  par  la  loi  d’en  maintenir  l’ordre  ôc  l’exécution , 
nous  elperons  que  vous  ferez  connoître  tous  les  abus  fcan- 
daleux  que  I on  a pratiques  dans  toutes  les  opérations  de 
cette  afleniblée.  & ceux  même  qui  font  précédée  > & qui 
font  à la  connoiflance  de  tous.  * 

Salut  & fraternité  j 

Les  électeurs  injujlement  exclus  du  canton  de  Vecchid  , 
Signé,  Carlo  - Francifco  Carlotti  , Domenico 


Giacobi,  Giov.Batt.  Leonelli, 


Aüjoum  nui  vingt  - deux  germinal  , cinquième  de  la 
•République  françaife  , une  & indivifible. 

Les  citoyens  ci-après,  Charles-François  Carlotti,  Domi- 
nique Cjiacobi  Jean-Bapcifte  Leoneiü , éleéteiirs  nommés 
dans  le  canton  de  Vecchio  , fe  rendent  oppofans  de  l’arrêté 
* aflemblee  électorale  a prononcé  contre  eux  dans  la 
îellion  d hier , fur  leur  qualité  delefieurs,  comme  déliés, 
étant  direSement  contraire  aux  articles  X & XI  de  la  loi 
du  premier  vendémiaire  , portant  convocation  des  afl'em- 
blées  éleétorales;  & ils  proteftent,  en  confequence,  de  nul- 
lite  de  tout  ce  qui  s’eft  fait  ou  pourra  fe  faire  dans  ladite 
aliemblée  lans  leur  intervention. 


2.5 

Noj  8. 

LIBERTÉ.  ÉGALITÉ.  VERTU. 

A Bastia,  le  10  germinal,  an  5 de  la  République 
françaife  une  & indivisible. 

Les  membres  compofant  V ' admlnifiratlon  centrale  du  dépar- 
tement du  Goto , au  citoyen  miniflre  de  C intérieur. 

Citoyen  miniftre  , 

Chargés  par  la  loi  de  vous  rendre  compte  des  mefures 
que  notre adminiftrarion  a prifes  pour  lorganilation  des  aiïem- 
blées  primaires  dans  toute  l’étendue  de  notre  arrondiflement, 
nous  nous  empreftons  d’en  placer  le  tableau  fous  vos  yeux. 

Pénétrés  de  toute  l’importance  de  nos  fondions  fur  un 
objet  aufti  eftentiel  à la  félicité  publique , notre  premier 
foin  fut  de  rechercher  les  états  de  la  population  adive  de 
ce  département  : mais  les  événemens  de  la  guerre  n’en  ayant 
laîfle  aucune  trace  , nous  avons  invité  toutes  les  adminiftra- 
rions  municipales  à en  drefl'er  de  nouveaux;  & leur  travail 
nous  étant  parvenu  , nous  avons  fixé  auftitôt  le  nombre 
des  aftembiées  primaires  dans  chaque  canton,  conformément 
aux  lois. 

Le  lieu  des  féances  de  ces  aftembiées  nous  parut  mériter 
la  plus  grande  attention  , puifque  cet  objet  pouvait  avoir 
une  fi  grande  influence  fur  l’ordre  générai  6c  particulier^ 
nous  invitâmes  donc  tontes  les  adminiftrations  municipales 
de  nous  donner  à ce  fujet  tous  les  renfeignemens  que  fern^ 
bloient  exiger  les  circonftances. 

Ces  inftrudions  nous  étant  parvenues  , nous  avons  adopté 
les  avis  qui  nous  ont  paru  didés  par  la  fagefte  6c  la  raifon  9 

nous  avons  redifié  les  opinions  qui  nous  fembloient  éloi- 
gnées de  ce  caradère  de  prudence&  d’impartialité  , fi  né- 
ceflaire  après  les  agitations  récentes  dont  la  Corfe  a été  le 
théâtre  , 6c  dont  le  fouvenir  feul  n’eft  que  trop  arnei;. 


Ayant  ainfi  préparé,  en  exécution  cîes  lois , la  tenue  des 
affemblées  primaires , nos  regards  fe  font  portés  fur  les  dé- 
tails fubféquens  relatifs  au  même  objet. 

Toutes  les  lois  nous  manquant , le  citoyen  Miot , com- 
miffaire  du  gouvernement , etivoyé  dans  ce  département  , 
crut  devoir yfuppléer  j & nous  adrcffa  officiellement  d’après 
nos  réclamations  , une  partie  des  lois  qui  nous  étaient  nécef- 
f aires.  Dans  le  nombre  fe  trouvoient  , i°.  la  ccnfiitudon  ré- 
publicaine j 2°.  les  lois  des  5 & i5  jruclîdor  an  3 , & Vu if- 
traction  du  Confe.il  des  Cinq- Cents  fur  la  tenue  des  affem- 
blées  communales,  primaires  ôc  éleétoraies  , du  4 p'uviôfe 
an  5. 

Toutes  ces  lois  ont  été  nos  guides-  ôc  quoique  la  dernière 
n eût  point  été  approuvée  par  le  Confeil  des  Anciens  t lorf- 
qu’eiie  nous  fut  remife,  l'invitation  que  nous  fit  le  citoyen 
Miot  de  l’exécuter  comme  loi  , ainfi  que  la  fageffe  des  prin- 
cipes qu’elle  contenait,  nous  la  firent  adopter  ; ôc  fa  fanélion 
nous  ayant  été  connue  , même  avant  la  convocation  des 
affemblées  primaires,  nous  nous  flattons  que  notre  zèle  mé- 
ritera à cet  égard  l’approbation  générale. 

Nous  ordonnâmes  la  réimpreffion  foit  en  français,  foit 
en  italien  , de  Vinfiruclion  du  4 pluviôfe  * nous  l’adreilâmes  , 
dans  la  forme  légale  ôc  ordinaire  , à toutes  les  adminiftra- 
rions  des  cantons  de  notre  arrondi  Te  ment,  en  nombre  fuf- 
fifant  pour  qu’elle  y fût  publiée  ôc  affichée  , & pour  que 
chaque  fedfcion  en  reçût  le  nombre  qui  lui  étoit  néceffaire. 
lé  acte  conflit utionnel  fut  publié  par  notre  adrniniflration  , 
dans  la  forme  légale  avant  la  convocation  des  affemblées 
primaires  • ôc  nous  favons  que  le  jour  fixé  par  la  loi  pour  la 
tenue  de  ccs  affemblées  fut  auffi  celui  de  V acceptation  de 
racle  confiituùonnel  : première  opération  des  affemblées. 
L’acceptation  univerfelle  de  cet  aéle , le  calme  , la  tran- 
quillité des  ferions , font  la  preuve  la  moins  équivoque  de 
Ja  réunion  des  efprits  ôc  des  coeurs  , ôc  fur- tout  du  refpeét 
ôc  de  1-amour  que  le  peuple  corfe  porte  aux  lois.  Un  grand 
nombre  des  citoyens  que  le  gouvernement  avoir  honorés  de 


fa  -confiance , lorfque  les  républicains  font  rentrés  dans  leur 
patrie , ont  également  obtenu  les  fufirages  du  peuple  : 
mais  nous  ne  pouvons  diflimuîer  que  Us  deux  fichons  des 
cantons  de  Cafinca  & deux  du  ci-devant  diftrïct  de  rifle - 
Roujfe  ont  été  flngulièrement  agités  j que  la  foi  ce  armée  y 
fut  appelée  : U concours  de  notre  vigilance  , les  foins  du 
général  Gentili  j de  le  zèle  courageux  des  républicains  de 
ce  département , y rétablirent  promptement  le  bon  ordre  g 
nous  avons  de  plus  à nous  affliger  far  quelques  doubles  élec - 
tions  faites  par  quatre  ou  cinq  fe&ions. 

Si  quelque  motif  pouvoir  nous  confoler  des  troubles  de 
Cafinca  & du  ci-devant  diftrift  de  flfle-Roufle  , c’eft , in- 
dépendamment de  l’accord  de  la  généralité  des  feélions  , 
l’harmonie  parfaite  qui  dirige  i’aflemblée  électorale  qui  fe 
tient  à Baftia , chef-lieu  de  ce  département.  L’union  des 
électeurs  rendra  impuiflans  tous  les  efforts  du  royalifme  8c 
de  l’anarchie  pour  y femer  la  difeorde  ; &£  nous  ofons  efpé- 
rer  que  le  peuple  corfe  , après  avoir  donné  des  généraux 
expérimentés  aux  armées,  contribuera  encore  au  falut  de  la 
République , en  plaçant  à la  légiflature , & dans  toutes  les 
fondions  publiques,  des  hommes  dignes  du  porte  qui  leur 
fera  confié,  tandis  que  le  refte  des  citoyens  s’efforcera,  par 
fon  obéifiance  éclairée  aux  lois  à prouver  fon  attachement 
à la  République  françaife. 

Salut  8c  refpecfc  , 

Signé  F.Pompet,  préfldent j Olivetti  fiée  rétaire  ; 

Ajlrighi  , J.  Imbega  j Corsiti. 


A PARIS , DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE, 
Prairial , an  V. 


